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Chapitre 1
Ça y est ! Anthoine et Jeanne se sont dit oui ! Les voilà mari et femme.
Sur les marches de la chapelle des Violettes à Paris, les mariés se donnent un baiser tandis que pleuvent bravos et applaudissements.
Pour ce grand jour, Anthoine a revêtu son habituel costume de mousquetaire : baudrier, justaucorps et casaque bleus

[image: Illustration]brodés de fleurs de lys. Jeanne, quant à elle, porte une humble robe à corsage blanc ornée de dentelle lilas.
Pour Pierrot et moi, Pétronille1 a cousu des costumes dans la même étoffe.
À côté de Pierrot, très à l’aise dans ses habits de fête, je me sens un peu gauche. Il faut dire qu’un danseur de l’Académie royale de danse est habitué aux toilettes extraordinaires.
– En route vers chez Joseph Duclos de l’Endroit ! s’exclame Anthoine, la mine réjouie. Le capitaine de ma compagnie nous fait l’honneur de nous accueillir chez lui pour la suite des festivités. Il habite à deux pas d’ici.
Jeanne et Anthoine ont souhaité se marier dans la chapelle où mes parents se sont unis. Ce choix m’a beaucoup émue. Et je suis reconnaissante à Anthoine d’avoir accédé à la volonté de Jeanne au lieu de se marier à Versailles, comme le roi le lui avait proposé.
 
Suivis de près par les lavandières, Germaine, Gustave, Pierrot et moi ouvrons le cortège vers le lieu de fête. Juste derrière, les mousquetaires marchent en riant. Que l’ambiance est légère en ce printemps retrouvé !
Bien vite, nous voilà face à une haute bâtisse à colombages dont nous gravissons les marches en file indienne. À l’étage, quel joli spectacle ! La salle à manger a été transformée spécialement pour nous. De grandes tables chargées de mets délicieux ont été installées le long des murs. De magnifiques fleurs coupées ornent les nappes. Mimosas, anémones, jonquilles et autres fleurs de mars annoncent la belle saison.
– Bienvenue dans ma modeste demeure ! Avant d’ouvrir le buffet, je donne la parole à l’artisan de ce festin, tonne Joseph.
– Mes chers amis, bienvenue. Que ce souper vous soit agréable, nous y avons mis tout notre cœur, murmure Marin, un peu gêné.
Que mon ami me semble sérieux dans son tablier brodé « cuisines du Roy » !
Marin fait partie de l’équipe de pâtissiers du roi mais il excelle toujours dans la préparation des plats salés. Pour ce jour spécial, il accepté de cuisiner pour ma famille.
Très attaché à Anthoine, le roi nous a donné un congé exceptionnel, mais dès demain nous devrons regagner le château. Marin pour regagner les cuisines et moi comme élève cavalière !
– Marin, peux-tu me détailler le menu, s’il te plaît ? je lui demande à l’oreille.
– Les plats sont trop nombreux pour être tous énumérés, mais je te conseille de goûter le homard bleu, le velouté d’asperges à la ciboulette et le fromage glacé au moka. Maintenant, je te laisse, je dois assembler la pièce montée.
 
Malgré la multitude de visages familiers et aimés, une seule personne retient mon attention : Joseph. Coiffé de son chapeau de mousquetaire, il n’est guère difficile à repérer.
Je le cherche depuis des semaines, mais ses missions secrètes l’emmènent souvent loin du château et rares sont les occasions de le croiser.
Mais, ce soir, j’ai bon espoir de lui extorquer des confidences sur les méfaits et le sombre passé de Monsieur le Grand, dont

[image: Illustration]il m’a un jour parlé2. Malheureusement, je ne suis jamais parvenue à en savoir plus.
Se peut-il que le Grand, seigneur de la propriété où mes deux parents travaillaient au moment de leur mort, soit responsable de leur disparition ? Joseph l’ayant côtoyé, sans doute a-t-il des informations.
Mais Joseph est déjà en grande conversation avec Pierrot. Éternel bavard, mon frère lui raconte ses exploits de danseur soliste3.
 
Au clavecin, un des musiciens embauchés pour l’occasion entame un détonant rigaudon. Pierrot sautille vers le centre de la salle, bien décidé à danser sur ces notes entraînantes. La voie est libre !
Alors que je me dirige vers Joseph, mon frère m’attrape par le bras :
– Ma chère sœur, joins-toi à moi !
Comme au temps de notre enfance où nous dansions dans les rues pour gagner nos vies, je me laisse entraîner par son énergie. Même si je suis moins gracieuse que lui, je reste tout de même endurante grâce aux heures passées à monter et dresser les chevaux. Et puis surtout, à chaque saut et tour sur nous-mêmes, les convives nous encouragent !
Derrière nous, Marin s’affaire et apporte le magnifique dessert, une véritable pyramide de sucre.
Mais la fête bat son plein, et déjà les invités se réunissent pour entamer une danse en ligne.


        
            

              
            
                1. Voir le tome 3 de la
                    série : Mariette et le spectacle équestre.

            
            
                2. Voir le tome 3 de la
                    série : Mariette et les mousquetaires.

            
            
                3. Danseur qui interprète seul
                    une danse sur scène.
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